





Ye Courrier 





> 


Othma. 


JOURNAL PUBLIE DANS LES INTERETS FRANCO-CANADIENS DU CANADA CENTRAL 





FEUILLETON 
é 


OSuîrier d’Ottawa, 
© LA BOITE D'EBENE. 


Par uue belle matinée d'été, deux 
jeunes enfants, dont Pan était un 
&argun et l'autre une lille, s'amnu 
“aient à jouer duus un des principaux 
jardins d'Ajnecio, capitale de l'île de 
Corse, Chacun d'eux était armé d'un 
de ces filets attachés à un long man- 
che de bois, dont un sesert pour faire 
la chasse aux papillons, et ils pour: 
suivaient avec ardeur les légers iuse 
tes à mesure qu'ils s'en présentaient 
à leurs yeux. 

Le petit garçuu, quis'appeluit Na 
oléon, était l'un des fils de Curl 
Buonaparte et de Latitin Ramolin 
ét ln petite fille était sa sœur Elis: 

En s'amusant de la sorte, jis se di 
igèrent vers un berceau de verdure 
formé par ane double rangée de lilas 
en fleurs et situé à l'extréwité du jar 
din, qu'une simple baie séparait” dl 
la campague. Un moment arriva où 
les entants, rivalisant d'agilité ponr 
attrapper nu superbe papillon qui ve- 
nait précisément de s'élever d'un bou 
quet de lilas, entre-choquèrent leurs 
filets, si bien que le splendide insecte 
parvint à s'échapper, Aussitôt le pu. 
pillon monta duns Pair en décrivant 
une quantité de zigzags : puis il passa 
par-dessus la haie et” disparat dans 
les champs voisins. 

—Mon Dieu! 
tu done ià ? s'éc 
jeune fille. 

— Ce que je fais? Maistu vois bien 
que je passe la haie, afin de pour 
vre le papillon. Fais comme moi et 
passe par ici. 

En disant ces mots, ii écarta d'une 
main le rideau de ronces qui formait 
la ciôture, et tendit l'autre à sa soeur 
pour l'aider à 8e faire jour à travers 
la haie. 

Une fois libre et en pleine exnpa- 
gne, tous deux se mirent immédiate. 
ment à la poursuite du fagitif; mais 
à peine s'étit-il écoulé quelques mi- 
nutes, qu'Elisa poussa un grand cri 
d’éponsante. Dans l'ardeur de sa 
course, elle avait renverséune petite 
paysanne qui se rendait au marché 
de la ville avee un panier d'œufs, La 
jeune fille, le panier, les œuts, tout 
était par terre, et le pis était que la 
plupart des.œufs etaient cass 

—Allons-nons-en bién vite, mur- 
inura tout bas Eliza à l’orcille de son 
frère. Elle ne mous connait pas, ct 
inaman ne saura rien de ce qui vient 
arriver. 

— Oh! non, je ne veux pas m'en 
aller, reprit Napoléon, Je veux res 

ter auprès de cette pauvre petite fille, 
Vois donc comme elle sanglot 

Nous avons fait le mal, ilest le notre 
devoir de le réparer, 

A cette réponse, Elizu se prit à 
rongir et Daissa-ln ét : c 
tait combien était juste | 
que son fière lui adres 
voulant réparer sa fante autant qu'elle 
pouvait, elle aida la petite paysanne 
à se relever, ln consola de son mieux ; 
et, après avoir essuyé les larines qui 
lui inondaient le visage, elle se mit 
en dovoir de ranger dans le panier les 
œufs qui étaient restés intacte. Mais, 
hélns ! elle reconnnt que plus des 
trois quarts étaient brisé 

—Mon Dieu ! mon Dieu! qu'ad- 
viendra-t-il de moi ? s'écria la petite 
paysanne en voyant le désastre que 
sa chute avait causé, Voilà au moins 
pour trois francs a'œuf. Que va d 
ma mère quand je revicudrai à 
maison ? Comme elle va être saisie ! 
Car l'argent qne je devais obtenir de 
ces œufs était destiné à acheter du 
pain pour trois jours, 

EN mou enfant, allons cesse 
de te lamenter. Voici déjà une partie 
de l'argent qu'auraient produit tes 
œufs. Si ta veux venir avec nous, je 
te donnerai le reste, Ini dit Napoicon 
en lui glissant dans la main deux pe- 
tites pièces qu'il avait tirées de sa 
poche. 

En entendant son frère parler de la 
sorte. Elisa lui jeta nn rogard siggni- 
ficatif en disant tont bas : 

À quoi donc penses tu, Napoléon ? 
nons allons certainement étre mis au 
pain ct à l'ean pour trois jours an 
moins. 

— Cela ne fait rien. Nous avons 
cassé les «œufs de cette enfant, et il 
est juste que nous Ini payions ce 
qu'elle a perdn par notre faute, re- 
partit Napoléon, 

En ce moment, la voix d'ane des 
domestiques de ln maison ee fit el 
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relie sen- | 


voisin le nom de Napoléon et celui 
d'Eliza. 
—Nous sommes ici! nous sommes 
ndirent les deux enfants de 
toutes leurs forces et en même temps. 
—Eutiu, je vous retrouve ! exclu 
ina la femine de charge. Voilà bien 
longtemps que je vous cl lu 
tous cotés, Mais qu'estee que 
cette petite fille là £ ajouta-t en 
apercevaut la jeune paysanne qui 
cheminait derrière Nupolçun. 

Ma Lui, répliqua-celui ci, nvus 
avons eu le malheur de casser 
œufs en poursuivant un papilun, Je 
l'ai engayce à Venir avec nous, afin 
que manu lui paye le dommage 
que nous avons causé, 

Peu de temps après, les deux 
funte, suivis de ln dumestique et de 
la petite paysanne, éntrerent dans le 















































salon où la famile Buenaparte se | 
trouvait réunie en ce muncut, et 
s'eutretenait avec un jeune prètre, 








Joseph Fesch, frère de’ln dune de 
maison et, plus tard, si bien connu 
sous le nom de Cardinal Fesel 

Madame Latitin, les intersellant 
anésitot, leur dit : 

— Napoléon et El 
donné à chacun no filet mais vou 
devez vous rappeler que je voue 
défendu de pueser à travèrs la haie 
du jardin. Vous avez contrevenu 
mes ordres. C'est pourquel, ren 
moi vos tilets rjene veux plus 
que vous ayez l'uccisien dé me dépo 
béir une autre fus, 

—Chére buune mère, cest moi 
seul qu'il faut puuir, lui répondit Na 
poléun ; eur j'ai engagé Éliza à me 
suit 

Eliza ne dit pue un seul mut, Mais 
lorsqu'elle entendit son frère s'aceu- 
ser seul et assumer sur jui toute la 
faute, elle lui sauta au cou et l'emn- 
Lrussa avec toute l’effusion de In re- 
connaissance. 

—Chère sœur, dit en ee moment 
le jeune prètre, avouer tranchemeut 
une faute qu'un à coumise, cest 
montrer le désir sincère de s'umender, 
C'est pourquui, je vous prie de p 
donner à Napoléon. 

—O mon bun oncle, demandez 
done aussi pardon pour mi ! s'écria 
en ce mouent Eliza ; cur je suis bien 
plus coupable que mon frère. | 

—Quelie grande faute avez-vons 
done commiee ? demanda le prêtre | 
eu souriant à l'enfant, Dite-s-ix nous 
franchement, et je vous promets d'in 
tetvéder également pour vous, 

Élisa, à qui cette assurance avait 
rendu quelque courage, cominençu 
aussitôt, mais d'une voix tremnblante, 
le récit de ce qui s'était passé, Elle | 
racuita cominent elle avait renve 
la petite paysunne avec son ps 
d'œufs, et comment elle avait d 
bord voulu cacher cet événement à 
sa tnére. 

—A présent, 
fert bicu que j'eusse très mal 
cherchant à e faute 
urétais rendue coupable, 

— Certainement, vous auriez mal 
agi, mon enfant, rep + l'oncle, Mais 
vous venez de confesser sincèrement 
votre faute, et j'espère qu'à l'occasion | 
vous ferez toujours de méme, ur | 
vous encourager, je demande à votre | 
bonne mère de vous pardonner ar 

Après ces pateruelles paroes de 
son frère, maduve Lætitia ne put 
tenir rigueur à ses enfants. 

—Muintenant. chère mère, i 
reste encore une grâce à vous dem 
der, reprit Napoléon Vous avez cou 
tume de me donner chaque semaine 
dix sous pour argent de poche. La 
sez-inoi vous prier de payer pour moi | 
les œufs cassés de la jeune tille que} 
voilà et qui attend avec une si grande | 
anxiété comment tont cela finira. 
Vous me retiendrez mon argent de 
poche jusqu'à ce que toute la somme 
soit payée ; elle s'élève À soixante 
sous, | 

—Bieu volontiers, reprit Madame 
Leætitia en mettant soixante sous dans | 
la main de {a petite paysaune, Et | 
maintenant souviens-toi, Napoléon, 
que tu es mon créancier pour six se | 
Iuaines, 

La petite fille, toute ravie de l'heu- | 
reuse issue que venait d'avoir la en 
tastrophe arrivée à son panier d'œufs, 
s'avança n'ors vers Napoléon pour hi 
rendre les deux pièces d'argent qu'il 
lui avait déjà données ; mais il re- 
fusa do les reprendre. Charmée de! 
la loyauté Je la jeune inconnue, ma- | 
dame Leetitia se mit à l'interroger sur 
sa famille. L'enfant loi répondit 
qu'elle était la fille d’nn pêcheur, 
que sa mère était malade ct alitée, | 
etqu'ils habitaient nne petite cabane 
au bord de la mer, non loin de l'en- 
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droit où elle avait été renversée avec 





tendre, qui appelait dans un bois | son panier d'œufs. 





fsurds ; car elle avr 















—Si tu inère est mnnlade, mon en- 
fant, elle a peut-cire besoin du se 
cours d'un médecin, Dis-lui que j'irai | 
la voir. 

= maman, dit Napoléon 
3 à l'instu nuus recondui 
[runs cette enfant chez elle, 


ayant atteint sa dixième nuitée, Für 
ubligé de quitter Ajusiu et euvuys 
par sa famille en France pour com 
mencer ses ét idee At sun de 
part, il fit aue à isite d'action à ta Fa 
mile du péchenr, et Lieu des ares 
de chagrin inonderent le 
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dont l'histoire tasse ti 
bhit eu Enrope à 
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es plis âgés 





de ces trois eutants plus v 











etuieut, à lu Vérité assez pauvrement [que celui de Choriemagne, et 
couverts. Mais, en regardant avec | porta pendant ixus, tue couronn 
quelque attention leurs vétements,un [et un sceptre conne jatunis ateun 





Honurque n'en avait 





ré jusqu'u 





nnais-nit, sut soin avec lequel ils 





etaient reutraits et ravandés, In sol- |lors. Si les circon-tances lui avaient 
citude et l'habileté de leur pauvre | permis d'appliquer uuiquement aux | 
mére; et,si le petit qui dormait avait les [arts de lu paix le puiseant génie dont 





il était doué, il eût laissé un nou 
impériseuble dans la mémoire recon 

Gonnaissunte des nations, €t cette | 
gloire eut été Lisn plus grande que | 
celle Qu'il acquit comme souverain 
et comme homme de gnerre, bien 
qu'il reste, à ce dernier Utre, un plié 


etles bras d'une paleuret d'une 
Maigreur extrêmes, au moins le bon- 
net qu'il avait sur la tête et la couver- 
ture de son ber seau étaient d’une pro: 
preté remurquable. Dans la cabane, 
al n’y avait que l'ameublement stric 

tement nécessaire : et, dans l'angle 
le plus reculé de la chambre nique 
dont elle se composuit, veus cussiez 
vu on misérable grabat, où 8e _tron 























uomène histurique qui fera L'ad 
tion de tous les siée es. 
Vers k 










üu de ! 





























vait_ couchée ane femme jeune en 
sore, ais doit visage nigri [eut été « eur des Fran | 
portait la double empreinte de la souf [çais, ils ait engagé dans tie 
france et de la misère, grande gun n for 
Madame ] “parte n'avait pus [ruée contre riche, la 
tardé à rejoind. enfants. Après | Russie, 1 An Suède et le | 
avoir franchi le de la rustique [roi de Naples. Cette grande ligiu 
habitation, ei" -entit navrée à la [avait été négociée pur l'Ansete 


ai s'offrait ses re. [qui, voulant éviter Dir vasion the » 
été loin de sat. Lterritoire menacé pur une armé 
tableau d'un dénüment pa. [française de cept-vingt mille hommes, 
reil à ce ui qu'elie avait devant les sur la cote de Bologne et 
yeux. Après avoir consersé pendant [Ja prète à eembarquer, avait en 
quelques monerts avec la femme ma e de faire dériver toutes ce 
lade, elle lui demanda si elle recevait [ivrees vers l'Allemagne. En etat, 
la un médecin, En apprenant | empereur avait brusquement 

ï | chi le Rhin nver son armée, le 


que l'infortunée n'avait pas de 4 
26 septe, bre à fait, presque sur 





vue du spectacle : 
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rénumérer de seinb'ables suius, Le | 1e 2 




















lui premit de lui envoyer le lende- feoup férir, mettre bis les ares à 
imain le médecin de sa maison, tuatre-v mie Antricl 
Pendant que «x noble mère s'en- favant la obre, et pris vi 
tretenait ainsi avec la malade, Napo- [de Vienne, le 13 novenbee, Puis ir 
léon s'était approché du petit garçon | -'était dirisé vers la Moravie, où 
quine cessait de travailler avee ar deux armées de Rases et d'Autr 
Jeur à sen filet, et bientôt ils eurent [chiens s'étaient concentrées, Vers in 












tin de noveu ccupait, |! 
Bruuu, une position fort avantag 


l'autre 
bien difficie 


lait connaissance Fun av 


et-ce ui onivr 

























que vous faîtes là? demanda le fils firs it dédaigna d'en profiter dis 

de madame Latitin, au petit garçon, [qu'il n'aurait là qu'une batuil l 
—Oh! nou, ecla n'est pas difficiie, | AL tie dome anime dle se rot 

répondit velai ei. Je suis à pour inspirer pus de sourité à à 

ce genre de travail qui exige seule. | Hemi, et de montrer queique linquies | 

ment ur peu d'attention, tude, tout en fesserrant les miser 
— Lune he gagnez pas gra Fix eu 





cette 
Autrichiens 


Duuvré, 


à ecla, je snppoec ? reprit Napoléon. j 
j s Rn- 


Quant a cel. répliqua le jeune 





attiru les 














pêcheur, c'est mn autre aff de [dans les plaines voisine du 
ne gagne rien du tout, le travaille Fd'Austerlitz. Le voyant arrivés la 
uniquement pour mon pére, comme [il s'écria : 

m devoir. {! a d ssez de | Lis sonc à ni 
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était si grande q 
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gagner 
pus toits. 
— Et vous aïmez le travail : 


quoi vivre pour 
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taille qui LOL 

Certainement je l'aime, et je ne [tranquillement d'affaires civiles et dé 
suis jamais plis heureux que lorsque | ladiinistration intérieure va 
je suis occupé. Je voudrais bien étre | pire. La nuit süisante, il t d'un | 
assez grand pour devenir marin ou ap | profond smuneil, et. min, 








mbre, il r 
antes victe 
son histoire mi 
ë Dès les pren 





prendre quelque uatre métier : car 
Je pourrois alors nider mes bone y 
rents, 

Quel est vot 


impor une « 





re qui a 
litaire 








out AeurS jour, 









Je appelle Jacoper on le vi tête de: sut 
Eh bien, Jacopo, soyons ar . | état major, et coin 6er ecite lutte 
Je venx sens venir voir de temps en linmense di. avec sorsante mille 




















ténipe: hommes, il alhut anéantir ou disper 
-De tout mon cunr, monieur [ser soixante ny anille wat ct 

Napoléon. Je serai bien content de | vingt mille Autrichieu 

vous voir quelquefois sur In côte Au plne fort décette bataile iné 
Depuis ce jour, madame Buoua- |morable où ces deux arm is 

parte et ses enfants prirent l'habitude | rent une si comprète défaite, un sul 





de visiter régulièrement les habitants | dat autrichien s'étant avancé à ue 

















de la cabane. [1 s'établit de la sorte [ques pas de Napoléon, lirigea ‘vers | 
une liaison de plus en plus étroite [lui son fusil fitton. Mais, avant | 
entre Jacopo et Napoléon. Celui-ci | que le coup füt parti, un seldat fran. 
forçait, chaque semaine, son jeune |çais avait eu le temps de se préci} 





ami à necepter Ia moitié de son ar- | devant l'emperenr pour le cuuvrir de 
gent de poche ; et Jacupo, de son |son corps, et ce brave tomba frap}x 
côté, eût volontiers sacrifié sa vie | de la bulle destinée à son souvera 
pour saaver celle de son jeune bien- | Magré la rapidité avec Inquelle 
fatenr, si l’occasion s'on était pré- |tont cola s'était passé, Napoléon avait 
sentée. Cependant cette intimité ne | parfaitement remarqué tous les dé- 
darn pas longtemps ; car Napuléon, |tails de cette scène, et il donna ans- 
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— Bien volontiers, répliqua lu no- [deux Min arequ'ils prirent sou dent hi esure ne fit pus recent 
ble femme, Nous allons nous mettre | lun de l'autre. Napoléon nvait une mortel Ce généreux sotlat purnt 
muédiatement en route. te belte d'élite avait Loue ee es safratees, et un | 

» attendre que cette per mndée ave Le plus grand Era on eee initio see Jeu aquatul 
{iv leur fut donne deux fois les [sen et sur le eouverele de laquetle il ie ee de son lit S'arreter PE 
Lentants se dirigérent gaiement, sous [avait entaiilé avec ki pointe lus ca [pe ur. Niguacon iatimèmne saura 
la conduite de ln petitetille, vers l'en. fuit les lettres initiales che on saisi d'une émotion dont i eut ‘ 
droit vù demueuiut ra funille. Après [de sun prénein. Li la donna à ducs po lpoine à se rendre maitre à eur cut | 
avoir cheminée pendant quelque [qui la reçut avec ln jus La ‘ CUOUTENTE M aident I 
tetup, il arrivérent en vue d'un [éumme un précieus  uvenir, ete, Eu cree pu tient 
éuurtae techer au pied duquel Séle [pronit jura cu répurer et | Lement, et on le desant cerrer dar 
vait une inistable cabane méme de 2 parier rot Haine Mis d'un petite imite 

Voili notre maison, leur dit la tille eu que soldat 
lu pécheur eu désignant du doigt! Certaines que tt cette Van due He du 
ete chétive balitation d'enfance qui s'était tou 

l'enti ie cabane, il virent | pléun et Jay À lea voit 
nu jeune gurçuu d'environ douze ans, | Napoléon entra, \ ue ques 
qui s'ocetipait à fai u filet de pêche, june, à l ! Ê létuiies 
LAupres de lui était assise une petite [en sortit, : presque fab 
ile qui rongeuit une croûte dé pain, | LT ave l'olivier jte sut les ar 
et pins loin, un enfant dormait trans |d'artilerie. sore la tea avait quitté son | 
Luibement dans au vieux berceau de [tue | sieste de eee lose, qu pêcheur juour 
june cest dun banbeun de cour flat un des capitaine, bee pos illustres de vai 
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ner pare “it. La petite boite | 
que Napoiion lai avait donné éomme 
Misenrenie d'amitié, il avait one 
uient de sur lui, et ee fut | 
journée d'Aust 
avait li balle qui lui était 
are : 
Lonpereur nelnissa pas sans ré | 





coapense le noble dévonement que 
Luavait monte Ile plan 

du éurps, où le sal 
Ï rapidement en le 
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1e poittine, geste intel ‘gible pour. 
eux seuls qui counaissuent Plus 
tore de J “fe vicillard 
detait antre que le file du péchenr 
ue dont Napoéon, étant enfant 
Ceore, avt tante tois visité chan 
ere année «| 
po n'esicte pu | 
, puni des vivants, eq 
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L'empereur Meximilien. 


On lit dons L'Æveroripmtion belge 
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Bennet Macin 
Char ofte 64 ça me 
LAETE 4 À 
pousse tire au Mex qi 

“Een Maximilien va rempl 
a Une mevieain un: mission d'ordre publie, 
de Wberté et de civilisation. En aceuptant | 


cette lâche difficilie et peut étre pleine de pé- 
rilepil a fait preuve d'un courage dont LEarnp: | 
aura une gra 
idée de son carartére dans s04 nouvel empire. 
Prince éclairé et libéral dans ia véritable 
acceptation du ni ae Maximiien 
{saura, nous n'en dnotens pas, se moutrer 
digne du rôle qu'il va jouer, dans nu pays 
désolé depuis j'ius d'un demi-siecis par les | 
factions et l'anachie. S, M. 1. a accepte la 
couronne du Metique en_proineitant solon- 
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sera necessaire pour ouéer 
Le chose régulier at pour 
ère durable et com) 
es-tu libérales qu'il veut donner à 
Soupes, La promesse que le jeune em= 
eur a latte en prenaut possession da trône, 
: Sun pané, 800 noble caisétère 
clirilions gétéreuses nous dismit 
Lecqu'un peut attendre de son rè= 
Re un_rogne doit ie 
bleu Lioneux. 1 les Mexicains 
secuai el de leur nouveau 
ureiai bientot le Mexique aurs reovutré 
où aicienne splendeur et bientôt aussi 1" 
die vneictra son emure là où l'anarchie et 
les marvases passion out exercé leur (Le 
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loin, 20 avril. 
Lemp Lt L'npérutrics du Mexique 
QUE le ler eratlieace solennelle pur 
[NI dE out visite la bi ue de Saut 





Apies le diner, Leurs Majestés ont roçu les 
“nan les Ministres du l'aposle corps die 
malus ct la noblesse romane. 





Rome 20 avril. 
Meviaiues quiteront Rome à 3 
net Suntatqueront le soir à 
Vecelia pour de Movique, 
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Lou, 20 avril, au soir. 











Le matin, empereur et l'inpératrios du 
M Vaque sont ee tourne au Vatiéan,où ils ont 
tendu la esse du Pape. 

Vera un je leur à rendu visite 


Qté houros, LL. MM, sont parties de 


\ouvelles d'Europe. 


North Ameruan, expédié de 
28 et de Lonlnterry le 29 du 
ext arrivé le LT du courant, 
des sut manon 
devant teur une 
aa entre cette ville et Les ports 
en été et Portland on hiver. 
Les juuruaux de Loudres publieut (eu: 
aribaldi. Lu promière est uu 
Le remer-inets à la prerse anglaix 
seconde est nn appel au peuple anglais 






































Dome ue ali + avec l'Étalie, 

Los deputaton set rendue chez Sir, G, 
“ay aù set ile intervention de In police 
Mu Laceuibles de lentes Hill, pour la 





nd 


DEN aurait 


Si Gray à ‘repondu 
“ du 


ions né pouvaient pus 























«ir un les jaics publies suon le 
1 iles prussius se trouvaient à un mille 

et du ou ds Aachaus, dati le J'uttan. 
Ou Eat que es ab ont obligés d'eva: 
ue Ms a monus que D'urmistice qe soit 
denIO ja tat 


s 2x, latine prussien 





lité de 10,000 
rehe outre Ur 





ones 
Lg 
la Gtse 
Vitines et 4 
ntie a la prop 
blueus des ju 
enu 





Pure dut que les cabinets 
Blu te veulent pas con= 

M L'un armixtiée tant que 
ds aliens sera maine 











Le nouvelles politiques eu France sont 
ie he 1e 

Ou due que les amiraux auulais et fançain 
satire concert à Ponts oi Dinsurie 








ur prix un eu re inquiétant, 




















Où et de Rome, + aviil : 
La sauté du Souveraine-Pantite est aussi 
ane que possible et je lasse pus rien à 
sut Vins toutes Les cratutés que l'on 
dan ju eu era disent cesser [1 est 
rate sie Na Naiteté ira dans lu pros 
Bain de Deer piques joue à Cantele 
rer | La campagne 
que À nt a eux Les mat 
ue. 

Lotunn sanbient etre devenies un 
jouet ane mains des révolutionnaires, Où en 
à fait éciatee su, 1 Y a quelques jours, sous 
A colombe de Sa Pitié. au 1ossoun den 


Saint-Pire 
ë palais du 


aj 
use 


remet 1 





Lexp'osion 
reau at 
nvironnants, Comme les 
ul r de s'éloigner, 

Û 

a main sur aucun ‘loux 




























Ou a cependant arreté cher qui se trous 
ait s moncnt sous la culunnade. Le 
Sant Perse a voila que les débris de ja bome 
be loc tesent mootres, Où tronver des tor= 
DETENTE pour étre on parti 
Ge a recours de parcils moyens, our il 





ét nas poste, vu leur fré 

















dune miatse inhividuelle des crimes 
otieux 2° 
—Deus steaners ont 8e mis à l'euu à 
Nantes, le 24, pour le compte des conférés 
Où afliroant que les gouvernement français 
d'empechent pas l'armement de ce teamer 
eu déput des de M. Dayton. 

















s1 a Rome les pélerins au 
imoratif de la paw'on, on re- 
L l'ambassadeur de Portngal, qui, en 
Xablier Hbtios pattait Ja soupe sur de 4 












Où ns que les ainbassadeurs japce 
ponais apportent d'u Japon des lettres de c: 
Lt pour vue valeur le 25 millions. [ls iront 
à Paris, à Lowlres, a Amstortam, à Berlin, 
Saint Pétersbourz, à Lisbonne, À Berne ou à 


mn. Leur voyage du- 









“era deux an< 

Le toinie ne ambawadeur est indi-pose. 
Où parts de superbes cadeaux pour l'Émpe: 
reur, et entre auties, de deux carabives ra - 
Yes, se charzeant par la culasse, d'an mo- 
ele tresvingémnux et tont-À- 

L'accueil empressé 
Jep ex a décidés à y prolonger leur sé- 

1 plis longtemps qu’ avaient en 
tention. On pense qu'ils n’arnveront, pas 
à L'arin avant jen 


On écrit de Saint- Pétersbourg, 11 avril, 
























nellement de ne garer le pouvoir cons 


due la colonie française de cette vil 
posséder enfin une église catholique, de 
méme que les Russes ont À Paris leur église 











parvenir sons le plus court délai pos 
sible le montant de leur abunnement. 


sont priés de règler sans délai; 
c’est notre dernier appel. 


f#7 Toute communication que 

l'on nous adressera par la poste 
$ et dont les frais de port ne seront 
4 payés, sera refusée. 


es 
LeCourrierd'Ottatur. 


3. E. Dorlon, Redacteur 
VENDREDI, 20 MAI. 


Correspondance Parlementaire 
Québec, 14 mai 1864. 
4 La séance de jeudi a été fort 
% amusante. 
4 De quoi s'agissait-il? D'une 
. discussion ordinaire sur quelque 
È bills importants ? , Non.— 
Un vote direct ou iudirecte 
4 de non-confiance ? Vous n'y êtes 
pas. 
Parlait-on de prélever un droit 
d’accise sur le tubic ou d’aug- 
) menter les droits de douane ? 
Pas du tout. 
De quoi donc ? 
O Bacchus ! fils de Jupiter et 
de Sémélé, toi qui fut sauvé des 
à flimmes lorsque le palais de tu 
, mère s'embrasa où elle périt; toi 
qe l'on représente sous {cs traits 
l'un jeune homme sans barbe, 
assis sur un char traîné par des 
tigres et des panthères et souvent 
sur un tonneau ; toi, qui tiens 
d'une main des grappes de raisin 
et une corne à boire, dis-moi ce 
qu nos législateurs ont fait pen- 
ant toute une séance pour que 
je m'adresse à toi. 

Déjà tu m'as répondu, par li 
voix de M. Suaver, le gardien 
de la uverre qui vient de briser 
ses verres, lorsqu'il eut appris, 
: que M. McConkey avait proposé 
E u'il fat résolu que dans l'opinion 
4 le cette Chambre, il n’était pas 

expédient de permettre que l'on 

continue de vendre des liqueurs 

enivrantes dans la bitisse du 
4 parlement, 

C'est ce dont, il s'agissait lec- 
teurs, Comme vous comprrnez, 
la presque totalité des membres 
votèrent en faveur de cette mo- 
tion, le plus grand nombre à 
cuntre-cœur, mais enfin il fallait 
le faire par crainte et par hypo- 
crisie (on craint tant ses élec- 
























teurs. 

L son quelle a été la division 
sur l’importante motion de M. 
McConkey. 


Pour : — MM. Abbott, Arctam- 
beaalt, Alt, il (Lanark 


Nord), Bell {Rusell), Bellerose, Big- 
gr anche Bou 
















rassa, man, 
Brown, Bachanan, B: 
Caron, le “ureur- 
Cauchon, 


Durion (Drammond ot Rrthabeslent 
Po min, D Ep 















right, demandant ge 






LS Ceux qui uous doivent 


| tique et l'existence même du mi- 
,[istère qni a accepté la motion 


é dans nn temps où l'on considère né! 


-[ ation, Son Excellence le gouverneur 
gér. 


. | diminnes considérablement le revenu 


, | Pensation quelcor que. 





Comme je le disais, tous ceux 
qui ont voté coLtre l'ivstitotion 
si respectée de 11 buvette n'ont pas 
été sincères, car de fait, ils ne 
voulaient point l'abolir, puisque 
tous tempétaient et murmuraient 
tout haut dans les corridurs con- 
tre l'absurdité de la motion de 
M. MeCoukey. M, Mills qui tient 





| restaurant tout près de li cham 


bre d'assemblée « fait depuis jeu- 
di soir de magnifiques recettes 
car le gros de Parmée législative 
s'est réfugié chez lui, 

Lors des divisions, le sergent 
d'armes aura beauc. up de diffi- 
cultés à quérir la présence des 
membres dans l'enceinte du par- 
lement, puisqu'ils se trouveront 
eu grand nombre dispersés ci ct 
1 dans les différentes maisons 
publiques de Québec. 





nant qu'il est urgent d'ériger un 
clocher sur le toit de la chambre 
qui pourra contenir une cloche 
d’un gros calibre, dont le son sera 
assez fort pour toucher le tym 
pan de nos légi-liteurs en rée: 
tion, 

Il aurait été préférable de vo- 
ter l'abolition du charmant co- 
mité dit de la pipe, car c'est le 
lieu où se rassemblent les ug 
listes et les forts à bra de 
“hambre d'assemblé. 
rène, le champ clos dés députés- | 
gladiateurs où l’on brise plus de 

















lances que de pipes. et où toutes | 
ces grandes vantar.lises et bra 
vades s’en vont le plus souvent | 
en fonte. H 
Le Bill du Conseil Législatif! 
pour régler la vente du bardeau | 
daus le Bas-Cannda ayant été ba | 
M. Bellerose a propasé qu'il soit | 
renvoyé en comité immédiate- 
ment pour être amendé ; sur | 
quoi, M. J. B, E. Dorion propose 
pour amendement que le bill soit | 
renvoyé en comité dans trois 
mois, 

Pour l'amendement—97, 
tre—7. 
Ce bill était digne de figurer 
sur les ordres du jour à côté 
de la motion de M. MeConkey 
concernant la huvelte. 
Si le bill des tuyaux avait en- 
core reparu ce jour li, la farce 
aurait été complète, et il n'aurait 
fallu que cela pour former le 
grand“ jénis coronut opus ” de 
cette fameuse séance. 


Con- 


Québec, 15 mai 
L'Hon. Frs, Lemieux, ancien 
Ministre et Conseiller Légishutif 
pour la division La Durantaye, 
est décédé ce matin à une heure 
à Lévis. 


“ M: Lemieux dit le Canadien 
d'aujourd'hui, laisse les meilleurs sou- 
venirs et les plus vifs regrets aux | 
nombreux amis que lui nvaient ne 
quis son caractère aimable et ay p 
thique, la bonté de son cœur et 1 
grément de ses relations. C'était 
pardeseus tont, un bon cœur et un 
généreux esprit. L’estime dunt l'en 
touraient ses anis était devenue ra 
pidement de la cunsideratian publique 
et il jouissait d'une grande popularité. 
Soa rôle en Parlement fut cwlui d'un 
dépaté modéré et senxé,et de son pas- 
sage aux affaires il restera les piun | 
estimables soavenirs. 
“ M. Lemieux était âgé de 52 ans.” 


Le débat qui s'est ouvert au- 
jourd’hui embrasse toute la poli | 











de M. Dorion comme une motion 
de non-confiance qui se lit ninsi : 


“ Que cette Chambre regrette que, 


vossaire, pour maintenir le crédit pu- 
blic et pourvoir aux exigences du 
service publie, non sexlement d'aag 
idérablement les taxes 
existantes, mais encore de reconrir À 
des modes nouveaux et innsités de ta- 




















éral ait été conseillé de sactionner 
ordre er conserldont l'effet sera de 


















des canaux de la Province; sans com 








Parmi les pétitions présentées 
et déposées sur Jaftable de la 
chambre d'assemblée aujourd'hui 


de commerce de la cité d'Ot- 
tawa ; demandant que le bill re- 
latif aux débiteurs insolvables 
soit rejeté et de la chambre de 
commerce de la cité d'Ottawa ; 
canaux de 
Grenville et Carillon soient répa- 








L'on devrait proposer mainte- { 


C'est l'a} On s'attend ce soir à un dis- 
















se trouvent celles de la chambre |s0 sont rendas de-nièrement an Bn- 


Travaux Publics, M. ‘Chapa 
leur & nssnré que M. Paigo serait pro- 
chainement à Ottawa et’qne les bA- 
tisses seraient prôtés l'automne pro- 
chaine pour recevoir le gonverne- 
ment, 


seaux tirant 5 pieds puissent y 
passer. 


Quebec, 17 mai. 

La discussion, hier soir, sur la 
motion de nou-confiance de M, 
Dorion a £ié fort initéressante, 
les galeries Ctaient bien remplies. 
Tous ceux qui étaient présents 
À la séance croyaient qu'il y au- 
rait un vote de pris, c'est pour- 
quoi à d'heure de minuit l'on vo- 
Yail encore un grand nombre de 
‘lames dans la galerie de l'ora- 
teur. Ceux qui prirent part aux 

Ébats furent .— Messieurs Galt, 
McKenzie, Powell, Rymal, Rose, 
Holton, Langevin, Joly, Perrault, 
Parker, Seuble, Chambers, J. À. 
McDonald, J. S McDonald, et 
Brown. 

L'Hon, M. Dorion annonça que 
les débats sur fa motion se ter- 
mineraient aujourd'hui. 

Nous verrons 

La chambre s’est alors ajourné 
{à minuit. 








Québoe, 17 msi 6b, P. M 

Le Conseil Législatif s'est ajour- 
né hier par respect pour la mé- 
moire de lPHon. François Le. 
mieux, l'un de ses membres. 

Je viens d'apprendre que le 
comité de l'élection d’Essex a 
{fuit rapport, et M. Rankin a été 
{déclaré dûment élu 

















cours du Col 





! qui devra néces- 
|*airement dire s’il est en faveur 
: la motion Dorion. 


Québec, 18 mui. 

Je vous ai telégraphié ajour- 
d'hui le résultat du vote d'hier 
soir snr la motion Dorion. 

Comme vous avez pu remar- 
quer le Col, Rankin « voté avec 
le gouvernement 

M. Dunkin éta 

Een se 
Uoalition d'ouvriers. 

Les ouvriers des bâtisse du parle- 
ment fout grève en ce moment. Ven- 
dredi, John Simmons, George Tay 
lor, et Juhn Gieke, tailleurs de pierre 
furent amenés devant le magistrat de 
police, Mr, O'Gara, sons l'acensation 
de s'être coalisés dans le but de faire 
tort à Thomas M î 
cette ville, contra 
du parleme 
ler pour lui à moins de promettre de 
ne plus employer an nommé Thomas 
Mills aussi tailleur de pierre, ne point 
faire l'appel des vuvriers ct de cesser 
de plus d'employer d'autres apprentis 
ete. 

Lo e 
raison d”° 





ou con 


absent. 


















tracteur refusa comme de 
éder à leurs demandes 
qui étaient aussi injustes qu'ubsurdes, 

Il y a quelque temps, les tailleur< 
de pierre engagés aux bätisses du 
t, avaient envoyé une dé 








cohtracteur pour lui anuoncer 
ls ne travnilleraient plus à la pièce 





Le cuntracteur ler promit qu'il leur 
accurderait lorsque les jours sernient 
plus longs. Les tailleurs de pierre se 
cualisèrent donc ; ils demandèrent 82 
par jour. Alors, le contracteur leur 
wffrit de leur donner les gages de 
mandés. s'ils voulaient travailler de 
suite et ne puint perdre de temps, 
mais ils ne voulurent point le faire à 
moins que M. MeGreery se rendit 
aux propositiuns dont nous avons par. 
lécs pins haut. Des lettres furent 
alurs envoyées aux ouvriers les me 
nnÇant de conséquences sérieuses, si 

contractenr des Bâtises ne se ren. 
lait point à la demande des tailleurs 
de pierre. 

-Ce n'est qu'À regret que M. Me: 
Greevy en est venn à la détermina- 
tion de porter plainte contre les in 
subordonnés en qnestion. Il est à es_ 
pérer qu'ils seront punis comme ils 
le méritent. 

L'exemple donné en cette circons- 
tance aura son effet snr la classe on - 
vrière, car si on permettait à l'injus- 
tice de régner et à la force brutale de 
imposer en tout cas semblable, il 


faudrait Lientôt tomber dans l'anar- 
chie. 

















journée à raison de 81.75.| \ 


|semblée Législative : 
Québec, 15 Mai. 


a été mise aux Vuix ce matin et a été 
rejetée «ur lu division suivante : 


Pour.—MM. Ault,H:41L(N. Lanark) 
Biggur, Bourassa, Bowman, Brown, 
Burwell, Curun, Conpul, Chunibers, 
Cownn, Dickson, Durion, Dorion 
Druumond et Arthabasku) Dufresne 
({berville) Dunsford, Fortier Gagnon, 
Geoftrien, Holron, Huude, Howtand. 
Huotingdon, Hat, Joly, Labreche 
Lafrumboise, La 






















Ouest) MeDon 

e, Me 
zie, [N. Oxford] MeCon MeDou- 
gl, MeGivert 3 Kellur, 
Mowat, Maure, Notiman, O Haloran, 
Paquet, Parker, Perrault, 
e Ed 


P, 
ù Suith, (T 
Suitü [Est Durham 
ville, Stirton, Thibeuud Thomp- 
sou, Walbr'dge, [ustinys Nord | 
Wells, White et Wright, {York Est 
—62. 

Contre. — Abbott, Alleyn, Archaur. 
bault, Beanbien, Bell, [Ru 
leruse, Blanchette, Bown 
Buchunan, Cam 
tir, Cartwright, 
Cuckburn, Conger, Corneill 
rier, Duoust, DeBourchervill 
nis, Duckett, Dutres 
Evantürel, Ferguson, (: 
guson, [Fronteuac} Galt, Gaudet, 
Harwoud;Higginson, Irvine 
Jones, [Norili Leeds et € 
Jones [Leeds Sud]. 
in, Lebouthillier,P 
McDonald, MeGee, Morris, Pinson= 
neault, Pope, Poulin, Powell, Price, 
Rankin, Raymond, Rbitaille, Rose. 
less [C 
Slanley, 


(Cornwall) MeFar. 























Chapuis, 
r, Cur 
De. 



























nplain], Ross | Dundas] 
i Stre à 








Webb, Wilson et Wrighteont 
tawa.)—64. 


BILL DU BARDEAU. 
Une scène des plus émouvantes, 
a eu lieu ce soir pour l'éditicatiur 
spéctateurs qui s'occupent de În légis 
lation du pays. 








. revêtu de son habit 
ï des peg-top a aures ! 

long avec sa voix de stentor, 
A entendre ce Demusthène moderne, 
l'on aurait pu croire la patri 
ger, si lu Chambre ne votait pas à 
l'unanimité | ules de 











nm, avi 
d'estaniper 
le mettre en caisse, et qu'à défunt de 
ce faire, il devra } r deux chelins 
d'amende. En voilà assez pour juger 
de 











8 noue rappelons avoir vu 4 
e dans le genre qui a bien fait 
public dans le temps, le BI 
des tuyaux de M. R * **, 
Gui a certainement amusé et amuse 
encore nos législateurs, conne l'a 
fort bien fait remarquer ie Dr, B**+ 
à la seance de ce svir, Mais, nous n°4 
situns pas au point de vue 
du membre pour 
ette fois eur par- 
tout dans le bili des tuyaux, il 
it du bon, il pouvait s'il deve- 
nait en mettre le propriétaire à 
l'abri du tandis que duns celui 
du bardeau, il n'ya que des absur- 
dités.—(Communiqué.) 

Québec, 13 Mur 1864. 


Budget de 1864. 
M. Gall estime à 88,019,700 la 
dépense pour les premiers six 
THOIX 
28, exigent le vote de Ja Législa- 
ture. 
Le ronvernement 





que ch 
rire 




















































omprenant les «a. 
aires 4ù vouverneu Ml, des minisiree, 
cficier publics &_ den s'épenses conti 
æester des ilépartements, coû- 

ira. 5120,307.1 











91.378 CO 
4 560.00 
R0,555.93 
Depense gerérale de 

von, Dour l” 
rehure des 


Toronto 





—————— 
Les membres du district d'Ottawa 








reau de l‘hongrable commissaire des 
ie, qni 















| On nous telégraphe de l'Ax | 


La motiva de l'honorable M. Dorion | 


Vigr 
al (Glengary) MeDonall. Tore, te | 


, (aibtuin) MeKen. | 



















mesure par ectte seule cintse, | 


-| 





de 1864, dont 82,163,035.- |° 











00, 
s4, 


‘oui 
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Lau 
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Pol 





+ [ève 
saut en « 


Qu 


1 1862, | vont 

Sie E 
Ho 
| l'onsnil L 
l'acné, sec 
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port 
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5,500.00 | 














nos 





Annonés 2,2%) 00 

Travaux Publien PSS 329213.78 

B: du surintendant 

ner 18,000.00 
14,100.00 
8,900,00 
43,609 Qu 
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vaux publies.pour ei 
téjaralious. percepluus dus 


nrenus, ete. 135 8 00 
Cherm.ns du Haut-Cansia 36 600 
Arpeutages 38,000. 
Commissious, 

avebsserenls ef ons 

ments du bureau den te 36,000 00 


étais eu 
us 
bi 


L'estimation totale pour les 12 
| doivent eu 
[se te 

, #1 celle 
volées, compris daux de grand ti tal, est de 


lutérét de la dette publique 

Coût desopérarons huat 
qu elle er traine 

He: 


averuement CAL. à + 


Bas-Canaia 


Pénrencier. 





Charite 
Expioratinn géulogique 
DE 
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Pensioux À 
Aunuiés indiennes. 


lerres, y 
spéciaux 






CONSEIL 





La discussion contiutait à la clôture de ce 
| rapport. 


M. Stroet_ présente Le rmppart tiual du co 
mité d'éeetion d'Essex, La 


majorité de vuix legales #t attrait «lu etre 
lé élu comme Membre du comté 4'Ex 


ment élu pour Le dit Comté ; 30 que les faits 


quivnteu lieu à la « CES 
vetour pour le « ex, spécial ment 
mn e Rap. 





varteur pour le dit comté, (3 
le J. E. maguire,le Député Officier Rappur 





towuship doivent être prises en la seriers. 
(comsutération de la Chambre, 


ronne en Cl 


Ces dét 
beures où la division eut iwu. 


Tacu». Ne manquez pra d'aller lai 
rendre visite. C'est ce soir que doit 
avoir lien son premier lever. 


du Commismire des Terres de ln Conronn 
du mmistre de l'Agrienlture et @a Statr 















uen, 








AE payer bi 
dus le 


particles coups 








lent un vote de la aie ati 


Cent dibire 83,886 GEL — 





erst 





BUDGET DE 1851 


mener le Lei juil ee prochain 
sriniuer Lo 0 juin LN65, et de SLI 686 
pour les somimes hou etcu er 











7,487 80 | 
#3,606,500 00 | 








45,000 00 
«ls d'amnorti-sement 180.000 u0 
lat de la dette, y compris 

# bons du lae St. Pierre 1 237,000 00 
430,000.00 





itration de la justice, 
34,000 OÙ 

327 00.00 
41,000 00 | 


du du Haut Canada 





sûus de dici- 


16 000 où | 
A 0 


14,800 00 


10 000.00 | 
340,400.0 | 
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105 00 Our 
55XKI O0 
4,000 00! 
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10,000 00 
20,000 V0 
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306,000 00 
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242,000 00 








compris les fo 


132,000.00 


SD 686, 00.00 
487.80 t 





Votèe 


PARLEMENT. PROVINCIAL, | 


LEGISLATIF. 

Q ébur, 16 mai 
selques bille venant te la Chambre Basse 
lus une première fois 

BP. Taché ayant annoncé la mort 
Fiauris Lemieux, membre du 
latil, eur m ton de Sir E. P. 
dé par PHon. Fergusou-Bls 

otrtie à tros heurs « et d 
de respect joue la m 























“sur l'amendement 
concernant les druits 





Quebec, 17 mai. 





: Los que Arthur Ra 


20 que M. Kaukiu ent le membre de 











ue Le tuwunhip de Anderson, et celle 
W° Keily, L:clere du poil dans Le dit 








motion de w. macFarlane, In.comité 
‘élection de Ferebonne à permiamiunx ce 
suruer au 25 du courant, 
8 buls fureut présentés, entr'autre 













L. Alleÿn pour auturiser le Conawil 
ile de Qrebec d'emtien des déberr. 







pose que le Greffier de la Cou 
nceliers & rernte immédiate 
€ à (a table ec amende le retur de [a 
êre électron du couté «'Essex, en insé- 


+ Street 








élu, 
reet reprit ensuite los débats sur la 
de non cuufiance. 





tx furent continnés jusqu'à duux 








lecteurs sur l'annonce de Tom 





Novs accusms réceptiou des Rapporte 








“dépense eu vertu de lus prrmiaueutee. | 


Livret que 





285,000 00 


295 00 op |! 


200,000 00 


147 000 0 |, 


‘|dres 















gnour wa. 

Nous empruntuus de lu Tribune 
le tableau suivant, indiquant Les dit 
|férents cndroits que Sa Grandeur doit 





{visiter dans Le eur du mis pro 

chain 

Mui 31, Juin Let 2 
Chat 


St. Pliippe de 






















[Juin 2 8 4- Gremille. 
45 4 Donssours 
: »- Ste. Anglique. 
NY 10 11-—St, André Avellin 
"12 13—Lochuber. 
LE 14 15 -St, Muluch 
15 16 1718 Buck 
| + 18 ZOnniwas 
Ü #4 ut 22 Cheluu né 
“ 5 Ste, Elisabeth de Lutte 
TRS 23 Lu Pechu 
Waketicli 
A bi pointé Ga 
30—_Ortawa 
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Nous isons dans 6 Courrier des 
i du LL courant 
LA BATAILLE DE 6 Mai 
1 avons donné hier 6 récit de 
a Lataite hvrée jeudi dernier : voici 
matenant eut dé ii bataile du 


jour suivant 
Dès Le port du jour, da fui oué u 
lv 






commence, lérés suivant 


M détérert 


sur Le divite et le écntre des 1 


M que es corps Sud 











vert 





Eunuoek rentsst ch 
rctrograder tes aile 
saires qui lui faisaient face, 

Ce né fut pourtant qu'a bit heure, 
et demie du matin que à batuiie dé 
vint génénue, La droite et le centre 
des tnionistes s'ébrantèrent à lu fois 
€ S'avancérent à peu près d'un qui 
de mule une grêle « 
soudainenent 
un marais qui les sé parut 
fanchements des conf 
ie culiine, Connie il 














salles 













uit 
\ latraverser, ils revine 
rent à leur première position, 
sais esuyer des pertes Ules 
Deux heures plus tard, nouvel ten 
tive pour déloger lus Sécessionniistes 
nouvel écher, La faite en était à 
Buenside qui devait soutenir Hancock 
it du jour, ctnavut | 
su Mettre ben corps en bataidle 
Lee S'aperqut de la situation eritique 
de Hancock et massa toutes 
en face de ti A 1 heu 








con 





sen 

































auch 
autour da flat 
ln eolonel } 

la cunfusion qui s'ensnivit forçu 
les unionistes à 


rer à quelque 
ant de re 
ro 





que 





pour 


eurs propres retranchements, ce qui 
eur pernt de tenir bon, malgré de 
sr pertes. Les séparatietes, 8e 
trouvant Crop x} 1 Voyant que 
Grant en ts, 4 Han 
euk, se retirér 
’endunt « 
entin réus. 


aides 
















Morts et les 
alé ne présun- 
tu plus de cé 

À quatre heu, et 
nestreet, qui avaient tut ropu er 
ieurs soldats, tentèrent une nouvelle 
itaque, plus furieuse que les js 
dentés. Les anionistes rent t 
encore, la division Mott se débarda 
un moment, la division Stevenson se 
et la division Crave 
ment entier, le 7me 
Pennsy Sanien, fait prisoumer, Sing 
la présence d'esprit de Hancock, c'en 
était fut de la journée, Mais il dis- 
posa rapi igade Carroll de 
manière à former nn ul ayee 
sea troupes, 6t 168 unnistes, que 
l'enivrement du succès avai 
trop en avant, se tronvè 
deux feux. ] iè 




























nt entre 
ent et ne re 
nonvelèrent plus leur attaque contre 





ia gauche 

Lis concent désormais tons 
leurs efforts coctre l'extrême droite, 
où se tenait la brigade Se A 
le-ci fut. littéralement englebée par 
les contéc ct une pute de la 
brigade T rouva le méme sort, 
Ces deux généraux ont été pris l'on 
et l'autre LT fa lut tonté l'énergie du 
général Sedgwick pour eme 
déronte de l'aile droite. 
fut si grande an quartier néral,que 
Grant donna ds pour changer 
de position pendant la nuit. Les or- 
furent inutiles, parce qe les 
sécessionniates abandonnèrent dans la 
nait le terrain qu'ils avaient conquis. 
Ce fut le dernier épisode de la bn 
taille, 

“ Cette journée, dit le correapon- 
dunt dun World, nèté une victoire 
artielle pour l'armée du Potomag.” 
De te ta que 
cs des séparntistes ont té 
8, mais d'autre part, le soir 
les fédéranx n'avaient pas 
























les Attac 









pour 1863. Nes remercments à qui 
ua. 





un pouce de terrain sur les 


eunquis 


cunfédérés, 




















une 
dit. 
doit 


ro 


lin 





les 


ici 
du 





ut 
14 
ux 













































Ou Jit 
la dute du 12 


Sruxé:s DES 7, 8 &T 9 Mar. 





3 14 cine ieuille à 





Nous avons expliqué comment la 
journée du Vendredi 6 s'était termi- 
uée à l'avuntage des confé lérés plutôt 
qu'à celui des fédéraux. Les premiers 
avaicut tourné l'aile droge de leur 
adversaires, et ils étaient pour ainsi 
di res du gué de Gerinanin, I 
nous reste à rendre un coupte so 
maire dés trois jonrnées qui ont sni- 
si 



























Le muuure des 
les tédéruux mul 
4,000. 

Les pertes du Nord sont énormes, 
mais ou dit que celle lu Sud suut plus 
grandes. 

Le World dit que Grant avait prè- 
de 400 piècesd’artillerie qui ont tu 
pendant deux heures cuutre l'artné 
de Lee à Sputtsylvnin Court House 
inardi 

Lee aurait notitié À son armée que 
ses contnanications avec Richmond 
étaient intereepte ses suldate 





murcredi est de 






































Pendant linut, e général Grant ne devaient compter que sur le 
it toutes ses dispumitions ponr changer | approvisionnemente qui enlève 
dé tront, afin de rendre vaine es | rajout à l'epner: 
avantages vbtentie veille par lessé À Gaut aurait pr init 
éésiuntietes Drenvayases convois] 20,000 prisonniers à lenneust 
à Chuncelorsvi ‘ect se pluga de f La général Hancock a fait prison 
à pouvoir tourner Lui même l'aile! nière une brigade entière + compris 
drvite du général Lee, Ceui ei de-| tes généraux Ned Jul Stuurt et 
vin Le mouvement ct recu'a pout | Robert Johnson a fi aurs dl 








aol + aussi ses positions, C'est san 
aucun deute cétée opération qui à fait 
croire à la retraite du général virgi 
vien sur Richmond, Samedi matin, 
les lédéraux découvrirent tout-a coup 
qu'ils n'avaient plus dennemis inc 
ditement en face d'eux, et le gén 
val Sheridan fat envoyé en reconnais 
sunce avec toute à cavalerie, sur lu 
route de Sopttsylénnin Court House, 

Les unionistes rencontrèrent les 
cavaliers du Sud, sous Fitzhagh La 
Las Tavern, Ceux pérent d'u 
bol puis rehtoreés par Stuart, raie 
né ent les Iédéraux à leur joint de 
ét Sueru an, malgré ‘tous 8» 

ns, avait pue tourner lu droite 
des contédérés. A ect engagement 
de cavalerie s'est burné e courbat de 



































sunedi. Les deux armées se retrou 
Vaient en prérence, prêtes pour une | 
nouvelle bataille: éparatiat 








couvrant les huntenrs de, 
ni; luvi 


trouvant à 





pottsylva 





à œarde des tnionistes se 





deux ailes et demi de 
ete place 
Croyant à une retraite définitive 
de Lei, le général Grant se pr 
à faire marcher tonte son 
Richmond. Son erreur consietait à 
penser que les sécesionnistes eut 
raient au secours de leur capitale, et 
son but était deles dépasser à ln 
course, sil était possible. Line fut 
“is congtemps dans le doute. Son 
want jrde avait à peine entr 
uncinarehe de nuit quelle fut arrété 
pur une volée de mousqueterie. C'est 
ä ee moment que le commandant en 
rangs de l'ar 
acelunations: 
























chat passait Le longe dl 
a éequi € satnait de c 
Pour ui, eu nie vit sar sa figure ni un 
sourire ni une marque de remercie 
ment. 1 paraissut complètement 
absorbé par ses prévecupation 

Dimanche matin, l'engagement st 
géneralisa à Le Ge corps $ prit la plus 
ande part LE poussa d'abora | 
des devant lui, mais il 































ntura trop et il se tronva t ut 
À coup pra cn flanc. De là la néve 
site d'une prompt: retraite, Les sul 








dats 








vient si fatigué: ji pou 
vaient à péine re souteni néral 
Géant fit ansitét avancer de | 





FO 
















“ie pour em 
Pocenper le terrain perdu. 

ps était si décimé que } 
von n'était en de « 
Diallut que le général Augurr 
les rangs échureis de la droite avec 











ses réguliers. 

Le combat avait eu lieu avant 
et les deux arinces, lement 6 
es, ne cherchérent plus à 2e 




















veler avant 7h. du soir. A purt un] 
duel dartillerie sans importance, lu 
journée ne fat pas troublée, Des deux 





côtés, les généraux l'employèrent à 
examiner Les positiol 
A Theure néral Grant lança 
dé nonvennt ses troupes dans une 
étroite clair &re que dominait une cv 
line couverte de buis épais, Les soldats 
du Nord ne gagnérent anenn anta 
Ps y ont tellement soùtfert qu'un 
siment de New Jersey, de 430 sol 
data, est revenn avec 180, conan 
dés par un éapetaine, La nait mit fin 
lutte potteylvania, le grand! 

































objectif des fédéraux, restait aux | 
mains du général Lee | 
Lundi matin, comme l'a déclaré | 


ML Stanton, ins a eu que dus com. | 
bats partiels Les unionistes t'ont 
pus lié de faire nne grande perte, 
celle dit major général Sedgwick, tué 
en surveit'ant l'installation d'une bat 
t Le soir, le général Hancock | 
s'ea remis en monvément pour reje-| 
ter les contédérés enr le North Anna 
et semparer de Spottsylvanin Court 
House. 

Teis sont les détails, fort incom 
plets, que nons pussédons sur les 
Journées des 7, S 609 mai, non moins 
indécises que 







































Nouvelle bataille, — Pirtes énormes 
des deu. — Les généraux con 
fédérés E. Johnson, Robert Johnson 
et Stuart faits prisonniers 


côtés. 


Beauregard était avec 25,000 hom 
mes à Peterhonrg. 

Le Post de Washington dit qu'il a 
été reçn de l'armée du Potomuc des 
dépèches en date dn 11 annunçant 
que le général Grant n remporté une 
nouvelle victoire. Une brigade en 
tière de l'armée confédérée aurait té 
faite prisonnière. 

Le général Lee aurait demandé nn 
armistice pour enterrer ses morts, 








ligne, 


Washington, L4,15 ct 16 mini, —Le 
général contédéié Longstreet est 
mort. 

Beuuregurd a été renforcé par Lee. 

Le total des blessés fédéraux ame 
né ici du chap de bataille est de 12, 
700! 

Le général Sherman est arrivé à 
lise Turkey et a opéré sn jonction 
wec l'armée de Butler 

Où allirmait hier que Lee navait 
continué sx retraite Vendredi, mtuie 
qu'il se préparait à livrer ane nouvel 
le Late Le. 

Au de des prisonniers contedé 
déres l'armée de Lee en serait réduite 
aux quarts de nation, sans espoir des 
provisions de Riclunond où de Lyu 
chburg. 

Depuis le combnt de jeudi les fé 
déraux ont fait 2,000 nouveaux pri 
sonniers ce qui porte leurs capturés 
à 12,000 

Des dépèches reçues des quartiers | 
généraux de Grant en date du 15 ne 
font mention d'aucun touvemnent 
iuportant. 

Half-Way Hour, 


































mai. — Le 








général Gilmore à emporté d'assaut 
ane partie des fortifications du fort 
Darlir 





Samedi, on croyait 
en ligne de batai 
de Sputtsylvania Court Honse 








Voici ie prix des prineij ru & cbjets 
ä Richmond, le 2S avril: farine, 
$350 le q 





miun, 
RS à &IX la livre. 








Faits Divers 


St. Hoocrutie hier 
à des inguiétiites tres 
vives eur Le soit de 4, l'Abbé Leblanc, Ciné 
e St. Aimé. larti maid er de chez 





Le Curie 
nous apprend qu 

















Mexique. 

L'empereur du Mexique sers sacré, il ua, 
au nom du Pape, par Mur: Labasiia. areb- 
vêque de Mexico, qui snrait élere à la di 
aité de Candiwal 


lueliement à Rome. À 
Ua y avaic tropie mill 


Bloudin est 
“econde re présent 
pretateur< 











MARIAGE. 


A Montreal le 1 
. Curi 


courant, par mes. 
‘ice, Jules-Adolpr e 
Avocat, de 3 

u Pat 











À Pisntagenet, le 15 ce aïig. 
de 24 uns, Cuohne u. fille «lues. 
L'Audté Ganpenn de Thurso, et époux 





de Lrte Lanivié 4, après une courte mu | 








adie de v:ngt quatre heures suutferte ave 
Le patience et résignation d'une ere ché 
tieane. 

ie lusse pour doylorer ss perte, 


Bros jeunes cutant 
d'anis qui 





et ua cercle nomhreur | 
gretterout lengtemps 
Se linésnuies nt eu ben D rane 

















ter “4 mien d'un graud concour 
TT 
CComanurqué., | 

Asa ve Tow--hip de H , comte 
Outaouais, le 47 an 

longue et ue italauté + 

Eers Pi de Kipon et fi 
cha lant plusier 





h me ie me et ep es DURE 
L'oubliesont jamais, M. Pr x € ait des ur 
par niers de upou et posés ut ua inelin à 
larve et un ruufn à 8e, les premi-rs bâtis 
aus Vernon. 

A Mon: end le 10 du coneant 
Ali résidence de T Burbilher, Ecr, Dur 
Vie Rocher, veuve ae leu l'Hurorub 
Charles Sabrevcis de Bleury, Aussi bonne 






























Letarriaie e, Madame de Blues 
ut longtewp rietnent de is osé € 
| “die Avec lle éteint le noble 





om dus à Nabrev ae er nes à 











Ottawa (EL C.) 20 Mai 1364 





au heate de Sa N 


Pour trvis jours seu vnen 
comeuçant 





Vendredi, 20 Mai 


Les quatre plus petits ÿersunnea 


d'dge mèr 


ajeste 


[l 








Que lun cuuuause nur lu Globes 


VENDREDI ÿ aura QU'UN ! 
de Sa 94 heures P. M, 

TROIS LEVERS SAMEDI ET 

De LL 4 124 3 a 44 et 74 à 9 hour 





avant le spectacle. 








de beuuté fancinatiive 


LE FAMEUX 
pelé pur 
te M PT H 


ELFIN  MINNIE 


La pins petite Da 


Ju NULT, 
Ain 





WARI 








Voici un couple marié, an « 
garçes etune belle 
N 








et d 





tait 


e Bleu- | Le monde na jamais ren vu de si étennan 





es —L'Ordie 
A Montrél le 12 mars, Mare € A: 
Agée de 7 nu 





Marie Sphie Adélina, 


Ce : A 


gris Joseph Eugère, à | 


Le 4mu, 
d. 3 














phinie Eugène. | 
enfants de M | 










4 x qu 
Dane, Typogra he 
Durs l'expace de eux mors, 


du, 








La Hèvr. « senrlatines, les ont enlos de 
don de leurs pur 
sasent la joie et Lo déiee 








aus dont ils fase 








{ 











ha pour venir à Montéal, it se tent 
À Sorel où il s'embarqua a bort de © Europa 
qui moctait 3 le nor de M Leblane a 64 ie 
sent ar le Lvre des voÿug-urs. | 








puis lors 









ana plus entendu p 
il etait porteur de tort « 
Caux barques, on à lieu de craindre 





Qu'un assassinat ait à à 
sonne 


commis «ur sa pur: 





Deux cuitivateurs du come 4 















| DEPARTEMENT 

DES 
Terres de La Couronne, 
| Qu bec, 6 mu 164 





s! Propriétaires de Journaux | 
x suut par les presents in 
npte pour J'rsertion | 
Département dans leurs 
fa pa 
t été s, 
4: ce Bnrean, 
ANDHEW RUSSELL, 


















ont fit ve printemps 5.000 Livres 
d'érable chacun On Qu que dans te 
cumnté, la révolte du sucre ddceit 
ceitera celles des deux dernières années eu- | 
sem 









a ete 








LeTrRE De ReaUREOaRO — 1e wenéral Brau- | 
vant drame la Lette suivante à rt co: 
Né cle Loureanais qui s'étaient téu 
mars, à Mobile et lui avai 
émlunions de conduléance à | 
mort de Mo gard. 
















, 28 mars 1864 

Mossieurs, 
Recevez pour vons-mérnes stipoui les au 
tres officiers (A soldats de la Lauistann 
ne mont assemblés avec vous à Mois, 
19 cou partis ‘di 
cœur pour les sentiments nobles etlouc hat 
exprimés dans es r-0Ibtions que Von 2162 
bin voulu paser ndlr triste 
événeme tm, une | 
femm t, auquel elle | 
appartenait, l’un dés sen précieux juÿaux, de | 
ces beuue otre ments, 
Madane Beanregard eat morte ere un 
maryr de notre cause. Sa longue et couti- 
nüelie separation de celui qu'avait choisi son 
cœur, daus les circonstances qu'il It à fallu 
traverser, était plus que ne pourait suppot- | 
ter a constitution ébranlée, épuisée. Ne 
anmoins, elle n'a pus laissé cette vie, han 
protester de son devoement entier À ce 
nuble cause. nébranlab e «t 
le succés dé C'était on 
patriote véritable, frrvente impure 
même du plus sil parmi les plus vila de nos 
ennemis n'a pas pu souiller l'atmusphèie pu 
re qui l'enrironnait. 
Combien rad:eux. combien glorieux serait 
pour moi le jour où il me serait donné, à la 
lète de mes à 
ment éprouvés. de dénvrer ra 1ombe na 
et le nobe Etat qui à rendu tant d'honneur 
een restes, de l'eunemi qui les pollue par 
ra prérenes 

de suis. avec ane pfonde estime et une 
entière reconnarsann 
Votre des 

































































16, 
GT BeacarsanD. 





—M. l'abbé re aupérieur génerai de 
la Congrégation de Saint-Sulpice, est mort 
presqu subitement, à Lion, en France, où 
etait ullé viniter le séminaire confié 
congrégation. 








— Jules Lecomts, rédacteur du Monde 11- | 
Instré, de Pans, vient de moucir à In suite | 
d'uue longue malasie. 


—D'aprés on bit qui court à !'ondres de- 
puis quelques jours, le fiis du prince de 
Gal es, 1e jeune prince Albert. Victor,n'anrait 
que trois doigts à l'ene des mains 





—Le prince de Joinville est parti d'An- 








Qruat a retusé. 





letsrre pour le Brésil,où 1! possede, du chef 
L9 84 fete, de grandes propriétés 





\ist. Comm 





«aire. 
















FAsammiblée 
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conforme à la lo . le que L'on 
pren ren S'alresant au 
quel on pourra ebteuir tous 


pourra se 
sainé et du 
4 retneigue- 














ment necessaire 
La Comitée ne S'ongaue que 
soumission la plus basse. 





HENRY HARTNEY. 


Greffivr du Con.ité Coi ect des impressions | cen 


Otawa 12 Mai 1864 G£) 








AMUEL LAPRISE, 
PROPRIÉTAIRE 


\o. 16, Rue Cul-de-Sac, 


Vas le Marché Champlain 


QUEBEC. 

T AT pres le la Station dla Grand Tronc 
5 Quai des Vapeurs, et 

plac® d'afures ctane la Roase.V 

HT PRIX MODÉRES - 

ER y a daux cet Hotes une boutique de 

batbier. L'étublixsement et l'amenblement | 

esaut neuts,les passagers trouveront ilans cet 

Hotel tont le eu 

wélre 1 


Restaurant Lebel. 


DUSSI avertit ses nombreux 
et le public en général qu'il vient 
d'ouvrir un nouveau Restaurant, dans Ja ba. 
tisse cidevant occupée com 
Laprise, Rue de Cul-de-Sac, 
du marché Chaminin. « 
tout temps un repas ser 
condes, ainsi que homaris, 
&e. Ke. ke 
Liqueuse de première qualité et 
cigars de chorx 
Le so'iwienà espère de plus par «on apti- | 





















lo. 2 eu face 
Von trouvera en 
en quelques se 
ardines, huitres, 








{tue à bien servir nes pratiques, mériter le | 


patronage du public voyageur. 
AUGUSTE LeBEL | 
Qubee, 11 mai 1861. 1 





Îrs Napolcon 1 
Statues Grecque 


BRITISH AMERICAN HOTEL. (HOTEL DONAGA 





luatruits, intel igen 
Est-il eu nn 
vers st que Lou 
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e de ra if 





















is parsitrout di 
sept 
LE CON 


paraitra 


some 





Wat 
clamée : comme 
poliique dans dix eustumes ; dus In 

LE use a aussi Jin Crow 





hansou comique 
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“te, € 





custume 








ection 
DOTRTENT 

un des p 
LAVINIA WARREN STR 


Lx Chansun< Duetta, et 




















Du 





MINNLE WARREN 

Uueuts et Danses, 
mine cha 
ordinair 


ut 
du matin so 
aus de foule. 






sde noges magnifi 

joyaux nÿ 
pat 
not exhibés a r 






Un manif 
Guut $ 200) 
d'un min À 
porien 

eux her et Liquars en 








CLTENEN 


50 centa - enfa 
Gaeries 
Ottawa 6 Mar 1X64 [CA] 








RUE NOTRE-DAME 


Montreal 


À. St Xulim € M. MoUtogb 


PROPRIETAIRES 





(QE HOTEL si 
l'ublie voyugnur s @6 € 
et l'amcubiement eat à ln n 11 





> New York, Iles at 
<beanx quartiers CTI 


“0 





1 
Champ de Mars 











et peus done donner aux vie 





Les mA figues corps je 


Our et dt 





les pl 





arustes rendant quatre ani 
" 


a de 











maine an face de Li dem nr versine, 


tel par M3. | hote offre done au Pullie à part le confur 


ordinaire des grands établseemmnts ce- 
ui de juuimances inconnnes dant bien 
d'autres, et € ext pourquoi 1} est reconn 





nujontd nai comme € cut le premier 
du Nord de L'Amérique Brianique. 
propriétaires 

sollrei entdonc 
du pibhe en général, 
D'épsrgneront rien Afin d'accorder 
hôtes tout le confrt tésirable, 


Monréal 12 Moi 1804 














Parts ouvertes une demi-heure 


Le General Tom Pouce 
ET SA BELLE PETITE EPOUSE 


La cidevant Miss Lavinta NV ammex la reine 


Le Commodore Nutt, 





ÿ PESANT TOUSQUE 1008 


ous Le rapport de la foenu 


Pas plus hauts que des enfants ! 


ociatiles, a fat ex 6 















> ésentant et 








masque de 
me Ré ments +xéc rent 
eaux oreeaux des 


us prands 


ie ce xrand 6 nülasemen 
patronage de leurs sinis et 
Irur xeauraat à 
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LES BONS LIVRES! 





LOND 


ANNONCE 





ON COFF 


7 Basse-Ville, 





QUEBEC. 


PROPRIETAIRE. 





HOTEL 
bei Ja Station du Grand.Tronc, et à trois t 
Burean de Piste et des Banques 


élu, Mai 1864 





IMPORTATIONS 


CHE 


nt de Marchandises > 


DE, 














s QUE 


OUVEAUTES EN 


Chapeaux. 





curinsité Claus aunes à la vie publique 

NOUS NE LES REVERRONS PLUS! 

— Chaien 

A l'ouverture du leger de LL heures di Mant 
matin, le GÉNÉRAL ET SA DAME porte 
À rout le même co tm nupii var 
le j ur de lent maria 10 fécner 1863 

dt UNE e Rubans, 
biliet d'adtm à ce mari. Plumes, 
{soir la meme chose pour une bagatelle 0 

2 Parasols 


AISSE DE CHALES DE D 





Ltofres a Robes, 











ELLE 
DE MANTILES DE SOIE NOIR GLACEE 


ET UNE CAISSE DE 


MARCHANDISES DE GRAND CHOIX CONSISTANT 


COLLETS ET MANCHÉTTES DE TOILE TOUR DASES, 


BRODERIES, &. &. 


WA 2S Avril, 1864 


LES BONS LIVRES !i 


Che Zz== 
ROLLAND ET FILS, 


MONTREAL. 








Œ< Vins et liqueurs pour malades à 


des prix moderes 











ANNONCE NOUVELLE. 


EE HOUSE 





MADAME CHARTRAIN, 


ct à auelque jus du débarendère de la Compagnie Ri- 
‘utes de marche 


N OUVELLE. 





DU PRINTEMPS ET D'ETE 


son age quant | 


BROUGH, BUCHANAN & CIE 


E ATTENTION Spéciale est requise sur notre immense as 


Robes 


[Veir''annonce.) 


Revue Canadienne. 





































. 
k 
4 
+4 
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True tl'Outaws R: R. 
CEST ER 


t 
possible, 
“Par jour 91.00 
D. WLKINSON. _P ropriétaire 
28 janvier 1864 


HOTEL DU CANADA CENTRAL 
RUE SUSSEX 


eTrAWA 
IL BERICHON. 


PROPAIETAIRE 
Une bonne Cour et des Ecuries sont 
attachées à cet Etablissement 


Une voitare irs à l'arrivée du Train du che 
Vor ot des Bateaux à Vapeur tous le 











Joars chercher les voyageurs, sans charge ex 
tes, k 
l'houneur d'informer 





et des environs, LH 
a transporté, au ler. Mai prochain, sa Li- 
brairie dans is maison de C. W. Eanur, 
Chapalier, Rue Sussex, en face le in Hi 
Hot 


M. T. T. prôfte en même temps de cette 
casion pour umeraier ses amis.et le public 
ea général de J'éxéouragement qu'il a reçu 
jusqu'a ce jour. {l invite aussi ses nombreu 


Das venir le visiter dans sa nou. 
» S 
‘ res ù 


Lwnatue CANADIENNE, 
Rue Sussex 


GRANDF NOUVELLE 
URGEON vient de rece- 


voir un grard assorti 
qu'il peut vendre à uu 
















virons, qu'il a réduit les prix sur ses Livuer, 
Paris, etc., ele., à 15 pr, cent, plus bas que 
les prix ordi 

Allez et e: 





DR. DORION 
RUE CLARENCE 
s OTTAWA 








VAT d'ou ir me -outique de Barbier 
au lieu et place occupé par L 

Grison: 6er. M. Beaucaire peut satsiaire| 
voudront bien l’ho-| ( :E 


loutes les 
norar de 


Bi vous voulez éi 


RUE 


TAILLEUR ! 


habille 
marché 
dresser 

TAILLEU 
faire de | 
simir fra 
suis ete 
etde N, 
du 











Mu 


Pa: 
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M. BEAUCAIR 


Pratiques qu 
leur patronoge 





Us 








Ne, 
ent d'untrmmie 

mi dl g D 
à MON l'axexr 
R. Aussi eu» qui d 
ardes de con 
rqais, dr 








andes 
p, de enxior. 








ar. I peur 


bien ler 





DOIVENT 


sique 


Musique 





EN VENTE 
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Chant Patriotique. 


TENU PAR 


. BELLEFEUILLE 


Rue Riden 











E, 





AILLEUR! 





'AILLEUR 





euit 
tw 


le iionie Fraugiise 


w-York et d'après l'éleirte 


ALLER C7 


U 


Bureau du ourrier Ottawa 


Les morceaux de Musique suivants 
La Mère Canadienne, 


Le Chant des Voltigeurs 
Paroles de L. I, Frechetre, Musique d 


gnon. 
A DES PRIX TRÈS-MOI 


Jeu de Boules, 








Ottawa (EL C.) 20 Mai 1864 : 


ïj D'ASSURANC 
ROYALE. 


LIVERPOLE ET LONDRES 

Caputul--20,000,000 «+ un (Grand 
Fonds de Reseru 

LTE COMPAGNIE cenunue à ASSU 

REX les Bâtisæs et toutres sortes de 





ratislaits allez à 1x | Propriétés contre les pertes vu dommage- jar 


leu, à des couditious des lus libérales. 

Toutes pertes justes promptement réglées, 
saos déducliou compte, et sans réfère 
eu Angleterre. 

Le Grand Capital et la conduite judici en 
‘le cette Compagnie garantissent la plus par 
faite sûreté aux assurés. 

F 11 n'est rien éhargé pour Police ou Trans- 
(erts 





DÉPARTEMENT DE LA VIF. 





Les avantages suivants, eatre an gra 
nombre d’autres, sont vfleris parcette compa- 
£uie aux personnes quise proposent d'assurer 

x [leur vie:- 





pour l'accomplis-emeut 
eüvers les porteurs cle P 





des engageme: 








ice. 
Taux du Primes lavorabie 

à or] Une grande réputation de prudence et de 

a- [Juxement, et la plus libérale considération 


Mancnaxn Foute question liée aux intérets des” assures. 


Tieute jours de grâce accordés pour Île 
aiement de 
as de rotrait 
senti el 


es primes de renouvellement, et 


en ea + police pour e, 








d us 








l'olices échues pour non paiement de”pri 
mes peuvent étre renouvelécs dans lee tro 
Mois eu payant la prime, «1 uve amende d 
dix chelins par cent, en prod 
ves satisiaisantes du bon êts 






Narcisse Parent.ls" 





Participation des profit - 
Montant aux deux tiers du montant net, 

Grands Rouus déclarés en 18: 
| 42 pare née sui la somme a: 
ées faisant, les sur âges de vingt à quarante 
ans, 80 par cent sur la pri La prochaie 
ivison des profits en 1860. 


| étérence Médreal—) 
IL. FRI 











A. GreaxrM 
L, cyent. 








| LE VERITABLE 





les de Em Blain, Musique de À. Dose PETITALBER T, 
Le Chant des Voyageurs, OÙ 
Paroles de O Crémazie, Musique de À. Des-| SECRET 


POUR ACQUERIR 
Un Tresor. 


dé aux classes laborrcuxx des 





El» 


5 villes ct des canipagnes du Hus- 
Canada, par 
J. N. Duquet, 
PRIX DE L'EXEMPLAIRE : 25 cts 


7" En vente à PEtablisséement du 
» d'Ottonra 























LE COURRIER D'OTTAWA, 


JOUNAL PUBLIE: DANS LES INTERETS DES 


: CÂNADIENS-FRANCAIS DU CANADA CENTRAL 


Le #oëtriér d'Ottawa parait le Jeudi de chaque semame 
pau }; : 
Le prix de Pabonnement est de $2. 00 par annee payables d'avance, ou 2. 0. a la fin de l'annee 
La a 


Toutes defnatides d'abonnements, lettres correspondancesÿetc. 


barean da ed dOttava: 
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ete, ete, doiv être adressées franco, au 








LA TRIB 





1561. 

LA TRIBUNE DENEW-YORK, jeuroa 
fondé en 184] et aujourd’hui dans la 2e an- 
nee de son existence, à obtenu laplus grande 
circulation de tous les autres journaux qui se 
sont publiés en Amérique.  Bieu que, en 
commu avec lesuutres jouruaux, elle ait 
la guerre, de l’enrôlement dei 
fai partir pas moins de 10 mille 
8 patrons qni ont pris ‘Au service pour 
l'Union, sa circulation, le 6 décembre 1962 












était comme suit 
Editicu quotidienne 50,125 
Semi hebdomadaire 17.250 
Hebdomadaire 48,000 





Grau totai 
Jonrual éminement (le ueuvelles CRT 
littérature la Tribune 8 des cunvictions po. 
litiques qui sunt caratérisées par cu simple 
n. Ce journal est republicain 
diatemert a cette gran 
a fait du méme sang 
al est ré pur 
aitirine les droits 
égaux et iualiénubles dle tous Les houimes à 
la vie, 4 la liberté et à ia poursuite du bou 
beur.—Républicain par son hestihté ferme, 
anlente et detiunte pour tous les sy sténies et 
les efforts laits par le par 
15 l’aunexion du Te: 
rébellion, pour saisir 1 
Monde et employer les resources de notre 
Pays son propre à agrandissement — Républi- 
Cain dans son autagonisime coutre Ice arist 
crales et les despoles d 
su réjouissent imprudenn 
lanités qui out fo: 
des hommes de leur castu qui sont la 
raine de la République Moiicle— Republi= 
Cain dans son espoir et sex aspirations, «a fui, 
ses efluits, pour que cette rébeluu atroce 
puisse sc terininer par la soumission des 
Pirateurs, et pour que des droit. à 
lois égales puissent étre établix d'u 
solide dans toute l'étendue da notre pays, 
parce qu’alors la Liberté et l'Union seront 
Pour toujours uuies ct inséparubles 
Dans des temps plus calmes, la Tribu 
dévoue sou attegion, elle le fait quelque peu 
dans ces temps Ci--a l’éducatiou, à la tempé= 
rance, à l'agriculture;aux 1aventious et à tout 
ce qui 1ibuer au progrès et au bien 
être spirituels et matériels du genrehutiain ; 
mais pour le moment toute s0 
culonnes sout principalement « 
vigueur et au succes de la suerre pour l'U- 
non, Les currespondants spéciaux ac 
gent tout corps d’armee cousidéru 
rapportent les importe! 
graude lutte qui se termi 
avons l'espoir, parl sua 
ra la paix et la tranquillité 
à note bien aimée patrie. Nous peuois que 
nulle part on ne peut obtenir une idée plus 
juste et plus pr set du carac- 
tercde ce e 'esi dans 





















jusqu'à la granite 
pre du Nouveau 





















ü sur us par la 















matiere 






































comme celle 
pus aide 
nal 


pour ceruitre la circulation de 


ce 








CONDITIONS. 


L'aceroissement enorme dans le prix du 
Papier à imprimer et d’aatres materiaux 
Cessaires aux journaux nons force d'aug- 
menter le pnx de la Tribune. Nos condi 
sions nouvelles sont : 


EDITION QUOTIDIENNE. 


















Pour un numéro .. 3 cuuts. 
Abonnement d’une aunée, (de 311 
tuméros) $8.00 





MI-HEBDOMADAIRE. 





ÉDITION 








Pour une année (104 numéros) . $3.00 
U ne anée, à ? exemplaires $5.00 
Une année, à 5 exemplaires 812.00 
Uneannéc, à 10 exemp $22.00 


Un exemplaire eu sus sera envoye a club 
20 et pl 
ÉDITION 


Pour nne an 





HEDOMADAIRE. 


numéros) 






Une année, emp'air 

U nee, à 3 exempli 

Une année, à 5 exemplaires 

Pour tout abonnemert en sus adresse à 
dex xbonnés: $L.50 chaque. Un numéro en 





sus 1 envoyé « chaque club de 10. 
abunnements à nne sv 
sera 825 pour une année et tout 
reruu nus pour lo même prix. Un namé- 
ro « sera envoyé aux clubs de 20 

Aux clubs ile 30 la Trsbour Semi-lls 
mulnire sera envoyée. Aux elnls de 56 la 
Tribune Quotidienne sera envodée gratis 
LA TRIBUNE, 

New-York. 

Quand on peut se procurer des traites 
c'est mieux que de remettre des Lillets de 
Banque. Le nom du Bureau de Poste et de 
l'Etat devra, dans tous les cas, étre écrit 
lisiblement, 

Les abonnés qui envoient de l'argent par 
l'Exprés doivent payer d'avance les frais de 
L'Expres autrement ces frais seront (léduite 
sur les remises 


L'ALMANACH DE LA TRIBUNE 
pour 1864. * 

















\dresrez 





BILLS PRIVES. 


LL ES rcrmonnes qui, dans le Haut-Uana- 
da, re proposent de s°:. resser À l'AS- 
SEMBLEE LEGISTIVEpà obtenir la pa- 
satin Je BILLS PRIVES on ; OCAU 
tant concession de priviléger _ excl 
pouvoirs de corporation pour des 

‘le faire toute chose qui aurait le fait de 
compromettre les droits ‘ d’autres part et 
ont par les présentes notifié que, par les 
eales 3ème et suivantes du conseil Légis- 
if et de l’Assemblée Légisiative _rrapec- 















Rs . 
3 ON PEUT S'ASONNERTPOUR 8IX (MOIS ANCE/OURNAL ENGPAYANTED AVANCE 1. 00, 
Li 





TARIF DES ANNONCES 


r 
Lu 
L 2 
L 4 
L ! AfNonces SONT PUBLIES AUX CONDITIONS ORDINAIRES . 


tivement (lesquelles règles sont publiées nu 
long dans la (Gazette dn Canada), 
srequises d'en donner DEUX MOI: 
spécifiant clairement et distincte la natuse 
et l'objet de la dite demande dans la Gazette 
du Canada, et aussi dans un journal pubies 
dans le district concerné: première derniere 
aveo de tels avis devant être envoyé au Bu- 
reau des Bills Privée de chaque Chambre. 

Toutes péiitions pour Bills Privés doivent 
être prenentées dans les troie premières se- 
maines de la session. 











E. DOUCET, 
Greffer du Bureau des Rills Privés, 
Conseil Légulatif. 
As FRED TODD, 


du Bureau des Bills 
Grefier-en-chef du Prrvés, 








COMPAGNIE DU RICHELIEU 


LIGNE LE LA MALLE ROYALE 


HATHX 


MONTEAL ET QUEBEC 
LIGNE RÉGULIÈRE 


ENT 


Moutiéal et hi Puits de Trois-Kirieres, Sorel, 








Becthier, Chambly, Tesseboune, L'Assomp- 
Jusqu'à Avis contraire, les Vapeurs ile la 


Compague du Richelieu laisseront leur 
Quuis respectifs come nuit, savoir 

Le Vapeur Montréal, Caya. P, E Coté, par 
Ura du Basin ordina: pour Québec tuus les 
Lundi, Mercredis hedis soirs, à 7 
heuresiprécises, ui: 
AUX Ports de 
iscan. Les perso 
bord des V 
seront certain 
eu preuaut leur pus 
te devra 
Vapeurs Ucéaniques, 
extra. 

La Vapeur Europa, Capt, J.B. Labelle par- 
Rartira pour Québi rdis, Jeudis 
et Namedis soirs,n 7 heures précises arritant, 
eu allant et revenant, aux loits de Sorel, 
Trois Rivieres et Hatiscau 

Le Vapeur Tron-Hiriére « Duval, 
partira du Quur Jacques Cartier pour Trois 

ivieres tous les Mardis «t Vendre 3 
Leures P, M, arrétauteu allant et 
à Surel, Maskinonge, Rivière du L 
machiche et le port SL François, et partant 
du Trois Rivières pour Montréal tous les Di- 
manches et Mercrelis, à 3 heures P, M. 

Le Vapeur Nupoléoe Capt, Cuarles Neison, 
partira du Quai Jacques-Canier pour Trois 
Riviéres tous tes Mardis et Venilredis 
heures P. M., arretaut en allant « nt, 
Sorel, Port St François, et partant de Trois: 
Rivieres pour Mont:éal tons les Dimanches 




















eurs Océaniques, à 
de se rendre à ter 
a bord 





du Vapeur 
ter aux 
10 charge 









tuns les M 
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et Mereredis, à 3 heures P. M. 
Le Vapeur Frtorir Capt. Ch. Daveluy 
partira du Qu res Cartier pour Soel 
tons les Mardis et Vandredis, à 4 hénres 
P. M arrétant, en ailaut et revenant, à St 





Berthier, et 





ne, Lanoraie et 





Sulpice, 1 
partira de Sorel 
mat: à 4 henrs 
Le Vapeur Chr 
partira du Quai 


tous les Londis et Jeulis 
AM 





pt. F. Lamoureux: 
Cartier pour Chan 
olÿ tu s, à 3 heures 
PM, arretaut, en allant et revenant, à Ver- 
cheres, Coutrecaur, Sorel, SL. Ours, St De- 
m,St. Antoine, St. Mare, Bell St Hilaire, 
St. Math el partira de Chambly pour 
Montreal tous les Dimanches, a 5 heures P. 
M.. les Mureredis 

Le Vapeur L'E 
parura du Quai J. ur Ter: 
rebonne tous les 1 dial Ven. 
dredis à 3 heures #. M. les Samedis ä4 heures 
P. M, anétant, en allant et reveuaur, au 
Bout de l'Ile, Rivière des Prairies et Lache- 
uaie, et partira de Terrebonne tuus les L 
dis et Jeudis à 7 heur»s A. M.. et les Sa- 
medis à Gheures À, M., 

Le vapeur Térrchonne, Capt, L, I, Roy ; 
partira du Quai Jacques Cartier pour L’A8- 
somption tous les Luudis, Madis et Vendre- 
dis a # heures P, M, et à 4 
heures P. M: it, en a 
nt, à Boucherville, 
L'Hermite, et parti 

u 1 Jeudis à 7 heures À, M, lex Mar 
edis à 6 




































Malbiot, 










































à Sheures 4. we. et 
M 
pi 
peur Que 
Montréal à 4 240 P. 
“ur profiter de la 1 
l'our plus ampl 
auE 












“à 











TN MORCEAU DE TERRE contenant 
U DOUZE, LOTS— vis-à-vis le Dépôt du 
venin de Fer et distant d'environ cent 
4 — S'adroser à CuanLes GonLDEN 
Coin des rues Sussex et Bolton 

Ottawa, 15 avi 1864. 


Hotel du Castor, 


















I CHAMPAGNE. 
RUE SI , OTTAWA. 





MEUNIER! 
MEUNIER !! 
ELIE CARTIER. 


EUNIER bien renommé et connu dans 
L le E comme dans le Bas-Canada 
est prêt à s'engager. Tous ceux qui ont be- 
homme de confiance dar.« un moulin quel- 
conque sont pnés ce s'adresser à ce Bureun. 
E. Cartier peut faire des monlarges, placer 








fñn mouvement ete., ete., etc 





16 Février, 
J. M. HICKEY, 
AVOCAT, PROCUREUR, ETC. 

oFFIC 


Coin des Rues Sussez et York 








OTTAWA: 













LISTE DES LETTRES 
Pendant ,le mois Aril, 864, 


T ON RECLAMEES 
Poste 





au bureau de 


À 


Anderson, Mrs Jaines Aÿlward, Patrick 


Assoitiue, Henry 
B 

Brennan, Edward 
Beaune, Théwore  Brou-e, Samuel 
Birch, Miss Jane Breunsn. John (los) 
Boulin, Miss Virgjna Brown, J. N 
Bourzeos, Lidère  Brisbois, Michael 
Boden, Miss Mury  Brault Baptist 
Hütion, Msn Cora Buf, James 

Brown, Miss M, J. Burin, Mrs Heurious 
Briston, Johti 


Barney, Alex 


Luwan, JR N 
couneily, & 
Calvi le Davit 
conte, J Baptiste 
ciozier, Miss Eliza 


Cartier, 
Casarly 
Cadiur, Xavier 
Cartier, William 
Chapwan, David B 
Christy Jehn M craig, John 

Chase Mrs James culleu, $ 
Charlebuis, Xavier currie, Miss Maty 
conde!l, William commings, Goss 
cass, John à 















D 

Duchufe, Mis Francis 

Dorée, Léo: 
Dempsy, James, Drisce't Miss Mary 
Desnoyers, Mrs Duran. Pire 
Durochers, Oliver Dunlop, Stewart. 4 
Delinelle, Pierre 

E 


Fagelson, Newton 
Edward, Miss Naney E 
Ellis, James M. 








Farland, Madame Foster 
Fairbanks, S B Foster. 
Fersuson, Miss E Fa 
Fitegerald, John 


Jos 

lary An 

», Edmund 

4. Thomas 











Gorrow, Xavier 
Grenier, Baptist 
Gunn, Hugh 
Goulin, Madame L, 


H 


Hulipenny, WW (Glos) Henderson, Eliza 
Hanley, Nathaniel Henry, Juhn 
Harvey, John Henderson, Jacob 
Hayes, Patr ck Henderson, Mrs JS 
Harvey, William Hickny, J (Nepeau) 
Hayes, Luke Hinds, "Hugh 

Hall, Le Houston, William 
Hayes, Miss Cath.  Housten wrs John 
Hayes, Miss M. A. Hood, Thomus 
Hailiduy, Samuel Hodge, James 
Henry, H° {Nepean) Hull, Mrs Henry 
Heuney, Jon Hap'op, Mr d. A. 


rland, Nicolas 





G 





leason, Thos 

















Jerpount, Vincent Judge, James 


K 


Kime, Miss Bridget King & Hamilion 
Kavanagh, Patrick Know, Peter 


nia, Peter Kour, Juhn 
ervan, Peter 
L 
Lamotte, Dile L Launrian, Xavier 
Ladrigan, J H Labarge. Elie 





Laser, Patrick 
Laberge, M 
Lalontaine, Narc, 
Lafontaine. Olivier pine, Louis 
Leblare, Mixs Mngt Leonard, Felix 
Leblane;charles (Glo) Lemoine, chas, 


M 


Miss Elie Murray, A. 
Mteikle, Thomas Murray, Janet 
sorte, Wm. (Glos.) Millan. Alex 
Moran, Marin 


Laundry, caline 
3 Gilb Lemey, Alit. 
Lepage, chas (Tailor) 

















Marrow 








Nesbit John 
Nettleton, Miss 





O'Boyle, Thomas 
O'Brien, michael 
O'Connor, John 


O'Connor, € J 
O'Sullvan, viss Eliza 


n 
Phair, William 
Porter, Henty 
Prince, Jno, T 
Purdy. William 


a 


Queeneville, Joseph 


Plunkett, Jus 
Pauleit, John 
Patry, Paul 

Perrault, Louis 





R 
Elizabeth Robinson, Jo 
15 Ryan, James 


Ro, 
Robatte, mis nagt 





Scott, Francis M. 
Serson, PR 
Segnin, Alet 
Sharp, wa cath 
=kead, Thomas 
Slatiery, James 


Smith, P 
Stewart William 
Stockwell & Hepburn 
St. Denis, Alex, 

St. Ger a, John 

, Armour, Charlotte 











Teamur, William Tiernan, H 
Tirney, M (erchant) Tobin, M 
Lierneÿ, John 








\ 
Viaux, H Viaux, Françoin 
W 
Wall, Jon William, Henry 
Walsh, James Willett, Das 











Watson S Thos Wo:ds, Sarah (tilos) 
Walker, Jas Wright, John 
Ma 
M'Auley, Ann. J : 
Me 


M'Cargo, mra Nancy M‘Carthy, Jacoh 








M°Canh, sise Jul M'Uioo VE 
MCaffery, Thos cKny, Bridget 
M'Dermid, dubn  MeKenxie, Kenneth 





M'Donsid, John M’'Kenna, Architald 





M'Lean, Joseph 
M'Lean, Eliza 
M’Millar. m 
M’Pherson, magt. 
M’Gillis John 


G. P. BARKER« 
M. de Postes 


M'Donald, R J 
m'Donald, À C 
M'Douzall, L A 
M°Gregor, Robt. 
M'Gmw, John 
































